
A P P E N P I X.

(Cambre du parlement la perfonne qu'ils

dêfireroient.

On trouve parmi les exemples fous le

règne de la Reine Eiizabeth, que tous
les honnêtes gens regardent sfvec véné'
ration, qu'elle envoya à la tour un nom-
mé Wentwortht membre de la Chambre
des Communes, Chambre tenante, pour
avoir Amplement propofé de confeilier

la Reine fur quelqu'objet quelle croyoit

n'être pas de leur compétence* Quere fi

ce n'étoit pas pour lui confeilier de fe

marier ?

Ilfemble que ce(l de cette violation

manifede de leurs libertés et privilèges,

fur la fin du règne de la Reine Elizabeth,

dont fe plaignoient les Communes et qu'ils

avoient mentionnée dans cette fameufe

remontrance ou déclaration de leurs pr

vileges imprimée et adreflee au K
Jacçuesl, au commencement de fon règne,

fan de notre Seigneur 1604* oli ils lui

idifent qu'ils ont toléré quelques chofes

dans les derniers tems de la Reine Eliza*

heth par égard à fon fexe et à fon âge,

et pour ne point troubler le droit de fa

^ajefté au throne et dans l'efpoir qu'il y
remédieroit et les redifieroit. Qu'au con-

traire ils ont vu que, dans ce premier par«

jement de fa Majefté, on avoit en toute

ocçafiop cherché princip^Iemeat à dé-

truire
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